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PROJET  DE  DELIBERATION

Expos é  des  mot if s

Mesdam e s ,  Messieur s ,

Le  Plan  Climat  parisien  dessine  un  avenir  pour  une  ville  neut re  en  carbone  à
horizon  2050,  adaptée  aux  aléas  climatiques  et  résiliente  face  aux  crises  et
aux  chocs.  Il  fixe  ainsi  des  objectifs  globaux  énergé t iques  pour  le  terri toire
parisien  aux  horizons  2030  et  2050,  et  notam m e n t  des  objectifs  spécifiques  au
réseau  de  chaleur .  En  la  matière ,  pour  atteind re  ces  objectifs,  la  Ville  de  Paris
s’est  engagée  à  :

- accélé re r  le  verdissem e n t  du  réseau  de  chaleur  qui  devra  être  alimenté
exclusivemen t  à  par ti r  d’énergies  renouvelables  et  de  récupé r a t ion
(EnR²)  à  l’horizon  2050,  passan t  par  une  étape  à  75  % d’EnR²  en  2030  ;

- densifier  les  raccorde m e n t s  ;

- développe r  les  boucles  d’eau  chaude  valorisan t  les  ressources  d’énergie
locales  ;

- sorti r  totalem e n t  du  charbon  en  2024  ;

- conver ti r  les  centra les  gaz/fioul  aux  EnR  (biogaz/biofioul)  d’ici  2030  ;

- créer  de  nouvelles  unités  de  produc tion  de  chaleur  renouvelable
(déchet ,  biomasse ,  récupé r a t ion  de  chaleur).

Avec  plus  de  500  km  de  canalisa t ions  ente r r é e s ,  le  réseau  de  chaleur  urbain
de  la  Ville  de  Paris  est  le  1 er  réseau  de  chaleur  français  et  l’un  des  plus  grands
réseaux  de  chaleur  au  monde  :  chaque  année,  il  distribue  20  %  de  l’énergie
totale  livrée  par  l’ensemble  des  réseaux  de  chaleur  français,  50  %  si  l’on
considè re  uniquem e n t  le  périmèt r e  de  l’Ile- de- France .  Le  réseau  s’est
développé  depuis  le  début  du  20 ème  siècle  sur  le  territoi re  parisien  et  alimente
égalem en t  16  villes  voisines.  Aujourd’hui,  ce  sont  presque  5  900  abonnés
(dont  la  totalité  des  hôpitaux  parisiens  et  40  %  des  bâtiment s  tertiai res)  qui  y
sont  raccordés  et  bénéficien t  d’une  chaleur  désorm ais  composé e  à  plus  de  51
% d’EnR²  produi te  dans  12  centr ale s  de  produc tion  de  vapeur ,  la  plupar t  étant
situées  à  proximité  immédia t e  de  la  Ville  de  Paris.  Il  interconnec te  en
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particulier  les  Unités  de  Valorisa t ion  Énergé tique  (UVE)  des  déche ts
jusqu’aux  postes  de  livraison  pour  en  valorise r  la  chaleur  fatale.

Aujourd’hui,  le  service  public  de  distribu tion  de  chaleur  pour  tous  usages  par
les  réseaux  de  vapeur  ou  d’eau  chaude  sur  le  terri toire  de  la  Ville  de  Paris  est
concédé  à  la  Compagnie  Parisienne  du  Chauffage  Urbain  (CPCU).  La
convention  de  concession  a  été  conclue  le  10  décemb r e  1927  et  modifiée  par
11  avenan t s ,  dont  le  dernie r  date  du  23  juillet  2020.  La  date  d’échéanc e  du
contra t  de  concession  est  le  31  décembr e  2024.  

Devant  les  enjeux  du  dérèglem e n t  climatique  et  l’indispens a ble  transi tion
énergé t ique ,  le  réseau  de  chaleur  parisien  est  un  atout  indéniable  pour  la  Ville
de  Paris,  la  Métropole  et  plus  largeme n t  la  région  Ile- de- France  pour  mener
efficacem e n t  et  rapidem e n t  sa  politique  de  transi tion  énergé t ique  en  tant
que  :

- infras t ruc t u r e  complète  de  produc tion  et  distribution  intégrée  dans
l’une  des  villes  les  plus  denses  du  monde,

- outil  d’économie  circulaire  d’ampleur  atypique  et  le  seul  perme t t a n t  de
valorise r  tout  au  long  de  l’année  des  énergies  fatales  dont  notam m e n t
l’énergie  thermique  des  déche ts ,

- vecteur  immédia t e m e n t  disponible  pour  la  conversion  rapide  aux  EnR²
d’un  très  grand  nombre  de  bâtimen ts  et  logemen t s  (existant s  ou  à
venir).

Pourq u o i  un  Sch é m a  direct e u r  de  la  chale ur  urbain e  pour  Paris  ?

Déclinaison  de  la  strat égie  énergé t ique  globale  de  la  Ville  établie  par  le  Plan
Climat  Parisien,  le  Schém a  directeu r  de  la  chaleur  vise  à  affirmer  la  place
centrale  du  réseau  de  chaleur  parisien,  du  fait  de  ses  carac té r i s t iques ,  comme
étant  le  meilleur  levier  à  disposi tion  de  la  Ville  de  Paris  pour  accélé re r  sa
transi tion  énergé t ique  et  atteindre  ses  objectifs  de  neut rali té  carbone.  
Ce  documen t  progra m m a t iqu e  a  vocation  à  projete r  et  pérennise r  sur  le  long
terme  l’avenir  de  ce  patrimoine  indust r iel  séculaire ,  qui  se  trouve  à  un
tournan t  de  son  histoire  et  qui  connait  pour  la  premiè re  fois  un  tel  exercice  de
prospec t ive.

Réalisé  conformé m e n t  à  la  législation  en  vigueur  (Loi  n°2015- 992  du  17  août
2015  relative  à  la  transi tion  énergé t ique  pour  la  croissance  verte),  l’existence
de  ce  Schéma  direc teu r  perme t  égalemen t  d’accéde r  aux  subventions  du
Fonds  Chaleur  de  l’ADEME  que  ce  soit  pour  le  verdissem e n t  ou  pour  le
développe m e n t  du  réseau.

En  outre,  le  Schéma  directeu r  éclaire  les  travaux  relatifs  à  l’avenir  du  service
public  de  la  chaleur  parisienne.  Il  n’en  est  pas  pour  autan t  prescr ip t if  et  sera
révisé  périodique m e n t  en  fonction  des  évolutions  du  contexte  local  et
régleme n t a i r e .
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Mode  d’élabora t i o n  du  Sch é m a  direct e u r  de  la  chale ur  et  cons u l t a t i o n
sur  le  projet

Pour  l’élabora t ion  de  ce  Schéma  direc teu r ,  un  travail  d’étude  des  gisemen t s
d’énergie  et  des  besoins,  ainsi  qu’un  travail  de  scéna risa t ion  ont  été  engagés
depuis  le  début  de  l’année  2018.  De  nombre ux  temps  de  concer t a t ions  et
d’échange s  avec  les  principales  par ties  prenan t e s  (élus  de  la  Ville  de  Paris,
services  techniques ,  opéra t eu r s ,  usager s ,  collectivités  métropoli taines ,
SYCTOM,  aménag e u r s ,  bailleurs  sociaux,  mairies  d’arrondisse m e n t ,
organism es  et  associa tions  de  l’énergie,  ADEME,  APUR,  Agence  Parisienne  du
Climat)  ont  ensuite  été  organisé s ,  avec  notam m e n t  une  première  série
d’ateliers  de  travail  en  2018,  une  deuxième  série  en  2020  (septem b r e  et
novembre) ,  ainsi  qu’une  rencont r e  avec  les  villes  voisines  et  la  Métropole  du
Grand  Paris  en  avril  2021.  

Le  projet  de  Schéma  direc teu r  a  enfin  été  par tagé  en  juin  2021  à  une
trenta ine  de  parties  prenan t e s  pour  recueillir  leurs  remarq u es ,  avis  et
contribu tions ,  qui  ont  donné  lieu  à  des  modifica tions  du  docume n t  final.  Il  a
été  égaleme n t  par tagé  avec  les  services  de  la  Métropole  du  Grand  Paris,  qui  a
en  charge  l’élabora t ion  du  Schéma  Directeu r  énergé t ique  métropolit ain,
actuellem en t  en  phase  de  diagnos t ic  et  dont  l’adoption  est  prévue  pour  la  fin
de  l’année  2022.

Sché m a  direct e u r  du  résea u  de  chale u r  paris i e n  202 0 - 205 0

Diagn o s t i c  et  éta t  des  lieux

La  distribution  de  chaleur  est  aujourd’hui  très  largeme n t  assuré e  par  un
réseau  bicanalisé  :  en  vapeur  à  l’aller  et  en  eau  chaude,  au  retour ,  pour
renvoyer  les  condens a t s  aux  centrales .  

Le  réseau  de  vapeur  est  aujourd’hui  globalem e n t  en  bon  état .  Si  cette
technologie  a  permis  un  développe m e n t  du  réseau  sur  de  grandes  distances ,
perme t t a n t  d’inte rconne c t e r  les  UVE  des  déchet s  à  Paris  et  à  16  autres
collectivités,  elle  nécessi t e  d’évoluer  afin  de  répondr e  aux  enjeux  de
verdissem e n t ,  de  baisse  des  coûts  et  de  résilience .  Les  principaux  points
d’atten t ion  que  sont  les  retours  d’eau,  la  résilience  aux  crues  et  la
compéti t ivité  tarifaire  sont  donc  identifiés  et  traités  dans  le  schéma  directeu r .

La  quanti té  d’EnR²  à  produire  est  considéra ble ,  et  nécessi t e r a  de  recouri r  à
toutes  les  ressources  possibles  en  compléme n t  de  la  chaleur  issue  de
l’incinéra t ion  des  déchet s .  Cette  diversifica tion  des  produc tions  nécessi te r a  de
pouvoir  capte r  toutes  les  énergies ,  y  compris  celles  à  basse  tempér a t u r e  :
géother mie ,  eaux  non  potable  ou  usée,  réseau  de  froid,  datacen t e r ,  process
indus t r iel,  etc.  ce  qui  n’est  technique m e n t  pas  possible  avec  un  réseau  vapeur ,
d’où  l’intérê t  d’une  transform a t ion  vers  un  réseau  d’eau  chaude.
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Les  orien t a t i o n s  prop o s é e s  dan s  le  Sch é m a  dire c t e u r  aux
hori z o n s  de  203 0  et  205 0

Ceci  étant  rappelé,  les  axes  d’évolution  imaginés  pour  faire  face  aux  grands
défis  identifiés  pour  l’avenir  du  réseau  sont  présen t é s  en  synthèse .

À l’horizon  2030,  devant  la  nécessi t é  d’agir  vite  et  d’amorce r  une  évolution
conséque n t e  du  réseau  de  chaleur ,  un  socle  commun  ambitieux  a  été  défini  en
présen t a n t  une  vision  unique  et  détaillée.  L’ambition  donnée  à  cette  première
étape  de  2030  est  essentielle  pour  assure r  l’évolution  attendu e  de  ce  réseau
énergé t ique  qui  constitue  la  clé  de  voûte  pour  l’accélé ra t ion  de  la  transi tion
énergé t ique  parisienne .  À l’horizon  2050,  compte  tenu  d’un  certain  nombre
d’incer ti tudes ,  qu’il  s’agisse  du  contexte  législatif,  régleme n t a i r e  voire
climatique ,  deux  trajec toi res  possibles  ont  été  établies  pour  répondr e  aux
ambitions  de  neut ra li t é  carbone  du  Plan  Climat  parisien.

La  trajec toi re  cible  dite  de  «  Transform a t ion  »  consti tue  l’option  privilégiée
par  la  Ville  pour  faire  rent re r  durablem e n t  le  réseau  de  chaleur  dans  le  21 ème

siècle  et  contribue r  efficacem e n t  à  l’accélé ra t ion  de  la  transi tion  énergé t ique
du  terri toire .  La  trajec toi re  de  repli,  dite  de  «  Modernisa t ion  »,  perme t
égalem en t  de  répond re  aux  impéra t ifs  de  lutte  contre  le  dérègle m e n t
climatique  mais  en  conservan t  l’essentiel  de  l’architec tu r e  actuelle  du  réseau.  

Ainsi,  en  synthèse ,  pour  l’horizon  2030,  la  vision  développée  est  la
suivante     :

65  kilomèt r es  de  réseau  seront  créés  en  eau  chaude  (un  doubleme n t  comparé
aux  34  km  actuels).  Une  ossatu r e  de  réseau  vapeur  perdu re r a ,  car  c’est  la
seule  option  pour  valorise r  l’énergie  des  déchet s  ménage r s  et  transpo r t e r
l’énergie  thermique  sur  de  longues  distances .  

Le  verdissem e n t  complet  du  réseau  nécessi te r a  en  complém e n t  de  const rui re
de  nouvelles  puissances  de  produc tion  centralisée  de  vapeur  à  par ti r  d’EnR²
de  grande  envergu r e .  C’est  ainsi  110  MW  de  puissance  de  production
supplém en t a i r e s ,  soit  l’équivalent  d’une  grande  cent rale  de  produc tion  de
vapeur  à  par ti r  de  CSR  (Combustible  Solide  de  Récupé ra t ion)  ou  biomasse ,
qu’il  faudra  installer .  En  outre,  la  garan t ie  de  continui té  de  fournitu r e  dans
des  situa t ions  dégradé e s  (grand  froid,  défaillance  d’un  outil  de  production)
imposera  de  conserve r  la  capacité  de  production  existant e  (3,5  GW).

Le  fort  développe m e n t  du  réseau  par  densifica tion  et  extension  perme t t r a  de
compens e r  financiè re m e n t  la  probable  baisse  des  consom m a tions  liée  aux
efforts  de  sobrié té  énergé t ique  des  Parisiens  et  des  villes  voisines,  mais  aussi
aux  évolutions  climatiques  attendue s  dans  une  trajec toi re  conforme  aux
Accords  de  Paris  de  +1,5°C.

Le  potentiel  de  développe m e n t  du  réseau  de  chaleur  existe  mais  il  sera
nécessai re  de  déployer  des  efforts  impor tan t s  pour  raccorde r  de  nouveaux
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abonnés  au  réseau  et  améliore r  la  compéti t ivité  actuelle.  En  2030,  c’est  ainsi
+26  % de  nouveaux  abonnés  qui  devront  avoir  été  raccordés  au  réseau.  

Enfin,  la  mise  en  place  d’un  véritable  «  smar t  heat  grid  »  (réseau  de  chaleur
intelligen t)  parachève r a  la  mutation  du  réseau  vers  le  21 ème  siècle  en
renforçan t  les  interac t ions  avec  les  autres  composan t e s  de  la  Ville  et
notam m e n t  les  autres  réseaux  d’énergie  et  d’eau.  Ces  évolutions  perme t t ron t
d’atteind re  un  mix  de  75  %  d’EnR²  en  2030  (dont  2  %  produi tes  sur  le
territoi re  parisien  en  ne  considéra n t  pas  l’énergie  produite  par  l’incinéra t ion
des  déchet s  parisiens).

En  2050,  en  synthès e ,  les  ordres  de  grande u r s  clés  sont  les  suivants     : 

- dans  le  cadre  de  la  trajec toi re  cible  dite  «  Transform a t ion  »  : 206  km  de
réseau  en  eau  chaude  créés,  +  65  %  de  nouveaux  abonnés ,  besoin  de  3
nouvelles  centra le s  complém en t a i r e s  (ou  équivalent  300  MW)  par
rappor t  à  la  situa tion  en  2030  (soit  4  nouvelles  centrales  de  produc tion
au  total  de  2020  à  2050),  pour  perme t t r e  d’atteind re  100  %  d’EnR²  dont
20  % locales.

- dans  le  cadre  de  la  trajec toi re  de  repli  dite  «  Modernisa t ion  »  :  112  km
de  réseau  en  eau  chaude  créés,  +  65  % de  nouveaux  abonnés ,  besoin  de
7  nouvelles  centrales  complém en t a i r e s  (ou  équivalent  700  MW)  par
rappor t  à  la  situa tion  en  2030  (soit  8  nouvelles  centrales  de  produc tion
au  total  de  2020  à  2050),  pour  perme t t r e  d’atteind re  100  %  d’EnR²  dont
seuleme n t  2  % locales.

Les  ressources  à  mobilise r  pour  cet te  transform a t ion  selon  les  objectifs  du
Schéma  directeu r  sont  importan t e s  (environ  380  M€  d’ici  2030  et  ent re  1,3  à
1,9  Mds€  d’ici  2050,  soit  entre  43  et  63  M€/an)  mais  compara ble s  en  ordre  de
grande u r  aux  investissem e n t s  déjà  réalisés  sur  ce  réseau  (50  M€/an  en
moyenne)  et  à  la  capacité  d’autofinanc e m e n t  couram m e n t  observée
actuellem en t .  

Plan  d’ac t i o n  du  Sch é m a  direc t e u r

Le  Schéma  directeu r  de  la  chaleur  définit  égaleme n t  le  plan  d’actions
détaillées  à  met t re  en  œuvre  (sans  attend r e  la  fin  de  la  concession  actuelle)
pour  amorce r  une  nouvelle  dynamique.  Un  total  de  28  actions  structu r e lles  à
court  et  moyen  termes  est  ainsi  détaillé.  Ces  actions  nécessi t en t  des  décisions
fortes  associées  à  une  politique  volonta ris te  de  la  Ville  de  Paris  et  un
positionne m e n t  engagé  en  faveur  de  son  réseau  de  chaleur .  

L’adhésion  aux  ambitions  et  principes  du  Schéma  directeu r  de  tous  les  acteurs
de  la  Ville  de  Paris,  ainsi  que  de  nombre ux  partenai r e s  publics,  est  un  facteur
clé  de  succès  de  sa  bonne  mise  en  œuvre .  
En  outre,  le  réseau  de  chaleur  parisien,  interconn ec t é  avec  16  villes  voisines
(dont  cer taines  héberge n t  d’ailleurs  les  principaux  sites  de  produc tion  de
chaleur)  est  déjà  intrinsèque m e n t  un  véritable  suppor t  de  collabora t ion
territoriale  de  long  terme.
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Levier  essentiel  pour  l’accélé ra t ion  de  la  transi tion  énergé t ique  terri toriale ,  le
réseau  de  chaleur  dispose  d’un  potentiel  de  développem e n t  importa n t  et  d’un
rôle  cent ra l  pour  l’attein te  des  objectifs  du  Plan  Climat  parisien.  Cette
formidable  oppor tuni t é  de  transform a t ion  s’inscri t  pleinem en t  dans  la
politique  volonta r is t e  de  la  municipalité  parisienne,  ainsi  que  dans  les
objectifs  de  la  Progra m m a t ion  Pluriannuelle  de  l’Énergie  (livraison  de  chaleur
en  hausse  de  +74  % en  2023  et  de  +220  % à  +260  % en  2028),  mais  reste  liée
à  la  bonne  adéqua t ion  des  moyens  et  dispositifs  de  soutien  à  la  fois
territoriaux  et  nationaux.  

En  conclusion,  je  vous  propose ,  Mesdam e s  et  Messieurs ,  d’approuve r  le
Schéma  directeu r  du  réseau  de  chaleur  parisien  2020- 2050.

La  Maire  de
Paris  
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